
Les compléments
Pour une bonne culture des orchidées



Le but de ce document est de permettre au lecteur passionné d’orchidées d’avoir une idée des
divers matériaux , des produits, ou des outils qu’il est intéressant de posséder dans la mesure 

où ceux–ci peuvent lui permettre d’améliorer sa culture et d’avoir des plantes saines.

Ce n’est en aucun cas un document à but commercial.

Libre au lecteur de faire son choix et sa propre idée  sur ce qui pourra faciliter son approche 
dans la culture et la constitution d’une petite collection d’orchidées.

A partir de ces quelques pistes il lui incombera de rechercher les produits ou les commerces 
diffusant  ces produits. Toutefois en se rapprochant d’une association d’orchidophilie 

comme Orchidée 92, un certain nombre d’informations et de conseils lui seront donnés.

Le site internet d’Orchidée 92  en diffuse déjà une grande partie 
dans la rubrique consacrée aux fiches de culture

Préambule, 

https://www.orchidee92.com/fiches-de-culture-2/


Que l’on possède une serre, une véranda 
ou que l’on soit en appartement, il est 

toujours bien pratique d’avoir un plan de 
travail étanche qui permet de rempoter 

proprement et de façon efficace.

 Celui-ci est pratique car une fois le travail 
terminé il suffit de dégrafer les boutons 

pression dans les angles, de passer un coup 
d’éponge et de le rouler ou le plier pour le 

ranger sans qu’il ne prenne de place 



Contrôle de l’eau d’arrosage :

Posséder un conductimètre c’est  la
possibilité de contrôler de façon précise 
la conductivité de l’eau d’arrosage.

Il donne une idée précise des nutriments 
et sels minéraux contenus dans l’eau, ce
qui permet de doser parfaitement la 
quantité d’engrais que l’on peut rajouter.

Il permet donc d’éviter les surdosages ou 
les sous dosages qui sont souvent 
néfastes à la croissance et au bon 
développement de la plante. 

Lors de son acquisition, assurez vous qu’il 
donne les mesures en µS (micro-siemens)



Autre outil indispensable : le pH-mètre !

La grande majorité des orchidées tropicales ne sont pas 
habituées à l’eau dure de nos robinets. 
Étant épiphytes elles sont en permanence arrosées par  
l’eau de pluie légèrement acide.

Cet appareil de mesure vous permet de vérifier la qualité
de l’eau utilisée et donc de corriger le potentiel Hydrogène 
(pH)

Pour les orchidées il est recommandé d’avoir une eau  dont
le  pH se situe généralement entre 5,6 et 6,5.

Ainsi, après une simple mesure vous  pourrez savoir s’il est 
nécessaire de rajouter quelques gouttes de jus de citron ou 
de vinaigre blanc dans votre eau d’arrosage pour obtenir le
pH correct pour vos orchidées.



Le choix de l’eau :

Si l’on n’a pas la possibilité d’avoir de l’eau de pluie 
filtrée, ou d’avoir de l’eau osmosée, il existe des 
solutions en grande et moyenne surface pour un prix 
modique comme cette eau qui convient parfaitement.

Faites bien attention à ces deux mentions car certaines 
eaux pour appareils ménagers sont additionnées de 
parfums qui conviennent pour le repassage mais qui 
sont absolument néfastes pour vos orchidées.

Certains magasins horticoles distribuent gratuitement 
de l’eau osmosée prévue pour leurs aquariums.



Il existe certains substrats parfaitement 
adaptés pour la culture en bac à réserve 
d’eau.

Ils peuvent être une bonne solution si
l’on envisage des périodes de vacances
prolongées.

Ce substrat est drainant et il assure 
une parfaite aération racinaire. 
Il permet de bien répartir l’humidité 
par la présence d’éléments d’origine 
volcanique.

Il contient également divers éléments 
nutritifs qui permettent d’éviter l’emploi
de l’engrais pour une période de 6 mois.



Les billes d’argile sont intéressantes pour plusieurs raisons 

Elles permettent d’aérer le compost tout en 
apportant une bonne humidité aux racines. 
En effet leur porosité stocke et diffuse l’eau 
dans le milieu de culture. 
Disposées dans le fond du pot elles vont 
permettre de faire monter l’eau par capillarité 
jusqu’au milieu du pot.

Il faudra bien les rincer avant leur utilisation 
pour retirer toutes les poussières jusqu’à l’obtention
d’une eau claire.

Il est recommandé de les « tamponner » c’est-à-dire de les faire tremper plusieurs heures dans 
une eau avec un pH légèrement acide (environ 6,2 à 6,5)  ce qui convient mieux aux orchidées.



Les associations préparent elles-mêmes des milieux de 
culture parfaitement adaptés pour le type d’orchidée
que l’on souhaite cultiver.

Privilégiez ce choix car le compost « spécial Orchidées » 
diffusé par certains types de magasins  contiennent des
matériaux standards inadaptés (excès de tourbe) qui 
peuvent  faire pourrir les racines.



Tout comme le compost pour les Paphiopedilum, O92
prépare un milieu de culture parfaitement adapté
pour les Phragmipedium et Selenipedium.

La granulométrie de l’écorce est légèrement différente 
pour être adaptée au système racinaire de ces plantes
à la stature et au port généralement plus grands.

Un rappel : il est préférable de cultiver ces  orchidées 
dans des pots opaques car les racines ne sont pas 
exposées à la lumière comme les orchidées épiphytes



La perlite est un sable siliceux d’origine volcanique contenant 
de l’eau, et qui est expansé industriellement par un traitement à la 
chaleur (1 200 °C), tel le principe du Pop Corn… 

Elle est composée de silice, d’alumine, d’oxyde de fer, d’oxyde 
de titane, de chaux, de magnésie, d’oxyde de sodium et de 
potassium. 

Elle a une très grande capacité de rétention d’eau (4 à 5 fois
son poids),  et son pH est neutre (de 7 à 7,2).

La perlite est utilisée pour la culture sur substrat, pure ou mixte 
(le mélange compost – perlite - vermiculite est excellent pour une 
culture dite de bouturage). 

► La perlite entre dans la composition de produits du quotidien tels que les 
dentifrices. En effet, ce minéral naturel est utilisé par les fabricants  car réduite 
en poudre extra-fine, elle permet de polir les dents. 



Le Green mix est un assemblage de flocons 
de laine de roche avec de la perlite.

C’est un milieu de culture marginal qui a ses 
inconditionnels. La raison en est simple, le milieu 
est entièrement minéral, donc il ne contient aucune 
matière organique nutritive et le milieu est stable.
Sa propriété à retenir l’eau demande donc une 
maitrise  de l’arrosage et du dosage de l’engrais.

Il semble bien adapté pour le Paphiopedilum et les 
genres associés ainsi que les plantules sorties de flacons

Toutefois le changement de milieu (passage d’un milieu 
minéral à un compost végétal) semble poser quelques 
difficultés d’adaptation pour la plante.



L’utilisation de charbon de bois dans la majorité des
composts organiques est une bonne chose car il 
évite dans une certaine mesure le développement 
d’algues pathogènes en cas d’excès d’humidité.

Une recommandation importante : 
Il est conseillé de n’utiliser que du charbon de bois non 
traité. 
En effet, beaucoup de charbons de bois prévus pour le 
barbecue contiennent des accélérateurs chimiques 
prévus pour activer la combustion.

La granulométrie et la quantité  utilisées doivent être 
proportionnées aux constituants de votre compost.



Osiryl est un produit naturel à base de résine de conifères.

Il est vendu comme un activateur racinaire mais en fait c’est un 
inhibiteur. 

Il empêche la destruction des hormones de croissance au niveau 
des racines, ce qui a pour effet de renforcer leur croissance. 

Le dosage dans l’eau d’arrosage est très faible et ne présente 
pas de danger pour l’environnement, il est autorisé pour la
culture biologique.



Les feuilles séchées de Terminalia catappa (Badamier).

Bien connues des aquariophiles, ces feuilles peuvent être utilisées
en laissant diffuser leurs substances dans la réserve d’eau 
d’arrosage. 

Elles flottent puis au bout de quelques temps elles 
descendent au fond du récipient, elles libèrent alors leurs 
principes actifs pendant 1 à 3 semaines.

Elles sont connues pour leur propriétés antifongiques, 
antibactériennes et antiparasitaires. De plus, elles abaissent 
légèrement le pH de l’eau.

Le langage vernaculaire les désigne sous le nom de « Catappa » 
qu’il ne faut pas confondre avec le « Catalpa », un arbre totalement 
différent.



Les huiles essentielles…

Elles remplacent aujourd’hui les produits chimiques d’hier
mais il faut quand même les utiliser avec certaines précautions.

Ce sont des produits qui présentent une bonne efficacité s’ils
sont utilisées correctement. 

L’ajout d’un dispersant est obligatoire car l’huile n’est pas 
miscible dans l’eau. 
La rotation de diverses huiles essentielles est nécessaire 
(environ toutes les 3 semaines) car l’utilisation prolongée 
d’une même huile entraine l’accoutumance des parasites 
et donc leur résistance aux traitements souhaités.

Attention à l’utilisation d’huile de Neem, il faut bien se 
protéger et se laver les mains car elle est considérée 
comme un perturbateur endocrinien, mais tolérée à la vente



L’Hygrolon est une matière textile neutre absorbante.

Son pouvoir de rétention de l’eau est élevé et présente une 
bonne dispersion par capillarité.

Sa souplesse et la possibilité de le découper à volonté permet 
d’habiller tout type de support.
 
Il permet ainsi de faire pousser diverses sortes de végétaux 
très facilement comme de la mousse dans laquelle on peut 
installer de petites orchidées (Pleurothallis, Lepanthes..)

C’est un produit neutre imputrescible qu’il faut employer 
avec une eau non calcaire pour éviter l’entartrage des fibres.



La Sphaigne (Sphagnum) est une mousse naturelle 
des milieux humides acidophiles.

Les deux régions principales d’où 
proviennent ces mousses sont le Chili et 
la Nouvelle Zélande.

C’est un support idéal pour les orchidées 
car elle conserve l’humidité et elle peut 
s’utiliser en mélange avec de l’écorce.

Elle recrée ainsi les conditions naturelles 
tout à fait adaptées en orchidophilie.

La qualité est parfois diverse, il vaut mieux
privilégier celle à longues fibres pour une meilleure
tenue et une bonne répartition de l’humidité.



Osmocote : un engrais à diffusion lente et rapide…

Cet engrais sous forme de petites billes est souvent présent 
dans le compost des orchidées du commerce.

La constitution des billes permet de libérer l’engrais selon un 
temps plus ou moins long par la détérioration de son enveloppe.

Son utilisation en mélange lors du rempotage ou en surfaçage 
permet de diffuser l’engrais pendant une période pouvant 
atteindre 6 mois.

Il existe sous différents dosages pour un « NPK » adapté à vos cultures.



La ventilation est un point à ne pas négliger.

Dans la nature, les orchidées (filles de l’air) sont en 
permanence brassées par des courants d’air.

Ce brassage a plusieurs fonctions, en particulier de réguler
l’homogénéité de la qualité de l’air. 
En évitant les poches d’air trop humides de stagner dans 
certaines zones il réduit le risque de formation de pourriture.

Moins perceptible mais important pour la plante, il permet 
de brasser le gaz carbonique de l’air dont la plante se nourrit.

Comme l’exemple ci-contre, une minuterie et un système 
d’oscillation  couplé à un régulateur de puissance permet 
d’obtenir une simulation naturelle adaptée.



L’humidificateur :
essentiel pour éviter le stress hydrique des orchidées.

Le changement climatique augmente les périodes de 
sécheresse, ce qui a une forte conséquence sur la 
végétation de manière générale.

Le confinement des orchidées augmente ce risque.
avec un humidificateur contrôlé par un hygrostat,
il est tout à fait possible d’avoir une humidité 
relative parfaitement maitrisée et donner une 
ambiance convenable pour la croissance de vos 
Orchidées.

Couplé à une ventilation, il permet de donner un 
environnement idéal pour la culture d’orchidées



Il existe encore bien d’autres produits ou matériels
adaptés ou préconisés pour la culture des orchidées.

L’intérêt de se rapprocher d’une association 
d’orchidées, c’est de bénéficier de l’échange 
d’expériences et de pouvoir ainsi aborder de 
nouvelles cultures avec un acquis certain .

La série présentée ici ne représente qu’un 
échantillon car de nombreux produits nouveaux 
sont commercialisés chaque jour.
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